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Culture
Adjugé I Marché de l’art

Un futur sumaturel?
À la Fondation Thalie, «RegenerativeFutures»
seveut une exposition laboratoire, où la
beauté recréedesnatures possibles.

JOHAN-FRÉDÉRIK HEL GUEDJ

Dcvant la nature.Noussommesconfronlésà
un inlini végétal, minéral.animal qui nous
dépasse. Certainsy voienl le dessein d’une
puissance supérieurc. Quoi qu'il cn soit cet
inlini naturel est menacédedisparaitre. Dans
«Regenerative Futures», nous sommes face à

dcs objets d’origine humaine qui déclinent ce monde et les
mcnaces auxquelles il estconfronlé.

La Fondation Thalie marque sa dixième année d’existence
avecce parcoursinitiatique. «Regenerative Futures» offresept
entrées dans les mutaüons,désirables ou indésirables.de
notre univers natutel. Ouvrant des portes inédiles, ce
chcmincmcnt csthctiqtie ct politique (au scnsde ce qui
touchc la multitudc humaine) traduit dcs interrogations
caidinaleset esquissedes rcponses. NathalieGuiot, cditrice,
coliectionncusc, rondatrice et présidente de la Fondation
Thalie, les Lormule en ces termes: «Sommes-nous en train de
‘coloniser Tavenir’, ce quc dénonce l’essayistc et historien
David Van Rcybnnick?».

Cclte exposition, soulignc-t-cllc, «a pourvocationdc
donner la parole aux designers et aux ar tistes pour façonner le
monde d’après», oii «l'art et la ailture sont les moteurs d'un
changement deparadigme sociétal».

Archc, dédale, fils et cocons
Les piècescxposécs dans la maison Thalie forment un
cocon-dédale de sensations. Elles répondent à rincertitude de
notre futur en cultivant des formes elles-mêmes incertaines,
dont la matière est souvent un point d'interrogation: à
première vuc, IVril n’identiiie pas ce qu'il voit.ce qui excite la
curiosité. Ainsi, dès la première entrée («Puissances du
recyclage» ), le Zimbabwécn MolTat Takadiwa accroche au mur
une mosaïque («Anothcr Zero») qui paraîtrait antiquc si ellc
ne se composait de tristes touches beiges de davier réaipérées
dans des déchaigcs.

Ladeuxièmc entrée nous met «faceà la catastrophe», avec
«Safe»,du Turc Ali Kazma, tourné dans la Réserve mondiale de
semences de Svalbard, sur le Spitzberg, cn Norvège, sorte
d'Archc dc Noé agrotechnolugique qui prcscrvc les graincsdc
la planètc.

La Suissesse Claudia Comledresse face à la cour inténeure
l'une de sessculptures coralliennes en cmmique, immenses
structurcs fractaks animalcs,vcgéralcs et minéialcs en cours
de destnicüon.

1a Françaisc Adélaîde Fcriot tixc sur unc tcnturc. la tbrèt
incendiée des Landes, où ellc vit, et le conccpt brûlant.de
pyrocène, uneèie dul'eu qui, coimael'anthropocèiie,
défîniTait notre monde («Cc fcu qui mc consumc»).

Un Lioisieinc mutncnl vienl «Réaclivcr les licns etilie les
vivants», avec les cocons-reluges pollinisateitïs en impression
3D du Français Raphact Fminc {«Nest #fi»), ct la Nigérianc
Olobong Nkanga quL en tissant dcs ffls {symliéliques,
oiganiques, composites) noue des liens guérisseurs entre les
mondcs terrestres, aquatiqucs, cosmiques («Beyond Skin 11»).

Souris etversà soie
A l'étagc, un qtutlxième moment fail dialoguei des «Réseaux
de vie», entre des œuvres de la collection centrées autour de 1a
«paiséc végétak-»et lestravauxdc designerssurdcs avatars
du vivanL,dans un opate oiganique eLcontcmplaLif,unc
«écoscénographie» créée par l'ateliex d’ardiitectnre bruxellois
Ikmtn.qui nc ccsscdc setTunsformcrdiirant l’cxposition.

Parmi les œuvi esde la colletlion, un lableau sur bois du
Français Michel BLazv («Choses Aquatiques Vivantes») est 1111
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festin du pourrissement (des souris venues
grignoter une crème-desserL..) qui génère
formes ct coulcursd'un artc povcra culinairc. II
voisinc avcc le Belgc Bcnoit Plalcus («Thc
Dissolute Oncs»), flottcmcnt de formes vcgctales
aquatiques ou aériennes, et les poussées rèvées
de Jitish KalIat(«PalindromeAnagram Painting
i7»).Trois œuvres «historiques» de la collection.
un collagedcRachd Sclckman.dcs llcurs d'Alina
Szapocznikowet un paysage onirk|uc dc Hans
Rcichddéclinentl'asccnsiondu végétalversun
cosmos fantasmatique.

Matières vivantes
Enfin. les troisdemiers moments ouvrent des
fenêtres sur une nature future sur-naturelle
(comnic il y a un sur-rcalisme). Ce sont dcs
objets,avec la série de chaiscs «Back to Dirt» en
mycêlium et dcchctsde l’ateber Aléa.ou les
velours de l'atelier Sumbiosis de Tonyjouanneau.
Dans la série «Slow Devored», ce sont les insectes
qui «mangent» le velours, en créant ainsi les
motifs. Marlène Huissoud occupc un muravcc sa
piècc monumentale, «SWORN». emblèmc d’un
«artisanat patient, inter-espèce et futuriste». Dcs
milliersde lambeauxde cocons issusde la Peace
Silk (mëlhode de production de soie sans
cruauté) sont agglomérés ct vemis à la résinc
d'abcilk-. Elk- composc ainsi un grand huit de
Moebiuscn rclief, une vision soycusc de l'iniini.
L’artiste-chertheuse iinlandaise Jenna Sutela
insère dans un programme une matière vivante
en fenmentation (du kombucha), qui génère une
intelligcnce non-humaine.générative. mi-artifi
ciellc, mi-bactéricnnc, un langagc
«machinique-intestinal». LArgentin Tomâs
Sacareno est aussi piésent avec l’un de ses
poèmesmatérieis, réalisés pardes arachnides.

Ce trajet vers Tavenir délxruche sur des
«Matières vivantes».Ce sont les texd les enter
rés-déterrés et les céramiques en 3Dd’Edith
Dekyndl, les peinlurcs-empreintcs de l'Allemandc
Hek-ne AppcL k\s tissages du Brésiicn Sicliv.il Fila,
où l’absence d’un élémenL le fil de trame, crée un
videoùapparaissent dcs fantômes de couleur, les
céramk|ues minimalesdu Français Emmannel
Boos, osselets, colonnes vertébrales dont les
élémentssubKsent unc légèrc torsion, fniit du
hasard. Cellc p.irt tlc hasard qui imprègne tout
notre futur, qucl qu’il soit.

EXPO

«Regenerative Futures»
Commissariat; Nathalie Guiot
et Yann Chateigné Tytolrr.
Jusqu'au 28septemtre à la Fondation Thalie
rue Buchholtz 15.1050 Bruxeltes.
www.fondationthalle.org
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